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FONCTIONS
1. Chef (les Travaux pratiques d’Histoire naturelle (décision ministérielle du 10 décembre 1883), h dater du 1" décembre 1883.
2. Agrégé d'Histoire naturelle h partir du !" novembre 1887 (décision ministérielle du 11 juillet 1886), appelé à l’exercice à partir du l" novembre 1886 (décision ministérielle du 27 septembre 1886).
I. — ENSEIGNEMENT PRATIQUE
L’Enseignement des Travaux pratiques d’Histoire naturelle à la Faculté mixte de médecine et de pharmacie de Bordeaux est annuel. Il s’adresse aux étudiants en médecine de première année et aux étudiants en pharmacie de troisième année. Les manipulations ont lieu deux fois par semaine pour chaque catégorie d’étudiants et ont trait aux sujets
MATIÈRE MÉDICALE
L’Enseignement de la Matière médicale, tel qu'il est compris à la Faculté de Médecine de Bordeaux, s’adresse aux étudiants en médecine et aux étudiants en pharmacie, mais il diffère avec chaque catégorie d’étudiants. Cet enseignement a été fait pendant deux années consécutives (semestre d’été), d’après les programmes suivants :
AmÈB 1892-93. (Remplacement de M. le professeur Perrons.)
BMlants m mOeelM. — Antipyrétiques, médicaments de la série aromatique.
étudiants en pharmacie. — Médicaments classiques.
Année 1893-94. (Chargé d’u
Matière médicale.)
PREMIÈRE SECTION
Botanique, Matière médicale et Physiologie.
Catalogue dea Mantes du Séam, de la Navarre, du Bigorre
jusqu’à Saint-Sébastien (1600-1660). — Thèse pour le Doctorat
en médecine (Médaille d’argent), lu-8», 144 p. Bordeaux, 1B86.
Ce travail comprend ; i" la Biographie de Jean Prévost, botaniste ignoré de la première moitié du xvn* siècle; 2" l’étude complète du Catalogue des plantes de cet auteur taile à l’aide des travaux de Clusius, Dodoëns, Lobel, Gaspard Baubin, etc. La dénomination de chaque plante a été rapportée à la synonymie de Linné. On voit ainsi que les trouvailles relativement récentes de la plupart des botanistes pyrénéens (ïournefort, Fagon, Gouan, Ramond, Léon Dufour) se trouvent déjà dans le Catalogue de Jean Prévost.
M. le Professeur Guillaud a publié, en 1886, une analyse complète de ce travail dans la Revue scientifique :
» Jean Prévost, dit-il, est un savant béarnais des plus remarquables de la première moitié du xvn' siècle, qui est complètement oublié de nos jours, mais qui mérite à tous égards qu’on le fasse connaître. Médecin fort instruit et pourvu d’une charge publique qui le mettait en vue, botaniste de valeur et botaniste pyrénéen avant tout, d’une famille très en honneur auprès de la cour de Navarre, il n'est cité ni par les historiens de la médecine ou du Béarn, ni par aucun de
Etude physiologique des graines du Dompte-Venin
(Viiusetox'mm nfflcimle Mœnch.), en collaboration avec M. le professeur Jolyet. — Communication préliminaire au Congrès de l’Association pyrénéenne. Bordeaux, 1891.
Cette étude doit faire partie d’un travail d’ensemble sur la chimie et la physiologie des graines de quelques apocynées indigènes.
physiologique
sieurs jours. C’est dans ce dernier cas seulement que l’hémoglobinurie se manifeste.
La dissolution de l’hémoglobine dans le plasma, dont l’hémoglobinurie est la conséquence, n’est pas la seule action qu’exerce l’hydrogène arsénié sur le sang. On constate également la transformation partielle de l'hémoglobine en méthémoglobine.
DEUXIÈME SECTION
Parasitologie animale et végétale.
A. — Parasites animaux.
qui concerne les cétacés, il faudrait tenir compte des glandes pigmentaires du rectum...
13. Sur quelques cas de fausse helminthiase. la-3«, 19 pages, avec une planche.
L’auteur examine au point de vue pratique les questions
1” Cas do fausse helminthiase observés dans l'examen des matières fécales. (Tænias et Bothriocéphales adultes. Colite membraneuse. Helminthiase vraie pouvant etre méconnue. Hydatides et débris d'orange dans les matières fécales. Œufs d’ascaris et spores de truffe).
%" Cas de fausse helminthiase observés dans l’examen des urines. Strongle géant et fausse strongylose. Embryons de la flaire du sang dam les urines. Œufs et embryons de Bilharzia hæmatobia dans les urines.
La planche 1 avec l’explication des figures qui l’accompagne permet de se mettre en garde contre la plupart des erreurs que les praticiens inexpérimentés pourraient commettre au point de vue parasitaire dans l’examen des matières fécales ou dans re.xamon des urines.
sur 32 h 43 coque lisse; nou asymétrique comme celui de l’oxyure, avec lequel on pourrait le confondre.
Fiff. 48. Asque avec trois spores.
Fi^. 19. Asque avec quatre spores.
Fiff. êo. Tissu blanchâtre de Torange formé de cellules ramifiées et
Fiÿ. 2î. Trachée d’un faisceau ftbro-vasculaire de la cavité interne
des loges.
Piff. SS. Extrémité d’une vésicule; cellules à chromatophores colorés en rouge orangé.
Fiç. Si. Caillot fibrineux de l’uretère. (Dessin d’après nature.)
Fiff. SS. Embryon de la filaire du sang; étui transparent débordant en avant le corps de l’embryon.
Méthode de coloration et structure des embryons. — Après fixation à l'acide ostnique, on traite par le carmin boraté de Gibbes pendant un quart d’heure, on fait agir alors très rapidement un mélange d’alcool et d’acide chlorhydrique
Alcool à 70». 400
Hcl. 4
on lave, on colore par le bleu de méthylène, on déshydrate et on monte dans le baume.
Les embryons sont colorés en bleu, la cuticule qui forme l’étui transparent sur le vivant présente des reflets roses. Ils n’ont pas de tube digestif ni d’appareil reproducteur difîé-
Lcs auteurs donnent la description de la femelle (fig. 3) et du
mâle (fig. 4), lequel était inconnu. Ils déterminent l’habitat réel de ces parasites et le lieu de l’accouplement. Ils font enfin l’étude histologique des embryons (fig. S). Les embryons sont de petits vers agiles, blanchâtres, analogues aux
embryons de la filaire du sang de l’homme, mais beaucoup moins longs et relativement plus épais. Ils se colorent par les mêmes réactifs et offrent une structure à peu près identique.
B. Parasites Végétaux.
n. Peronospora de la Vigne et Sulfostéatite cuprique. — ln-80, 56 pages. Bordeaux, 1887.
<( M. le docteur de Nabias, après avoir exposé les caractères extérieurs du mildew, défini clairement, et l’on peut dire élégamment, le cycle biologique de cette cryptogame, s'occupe de l’origine de l’emploi des substances cuivreuses dans cette maladie de la vigne... » (1).
La sulfostéatite cuprique mérite d’occuper une excellente place à côté de la bouillie bordelaise dans le traitement du mildew et de la maladie des Satanées (pomme de terre et tomate). M. Millardet reconnaît sa supériorité pour le traite-
TROISIÈME SECTION
Travaux de Technique histologique et de Zoologie générale.
19. Remarques sur quelques points de Technique histologique et bactériologique. — En commun avec M. Sabrazès. {Archives cliniques de Bordeaux, avril 1893: Prager Medidniscke Wochenschrijt, 14 juin 1893; et Revue des Sciences naturelles de l'Ouest, t. III, 1893).
iong-emenls directs des cellules g-anglionnaires (pd).
La %. iO montre la terminaison des fibres centripètes du
tia (1). II divise le cerveau en trois régions : le prolocérébron, le mésocérébron et le postcérébron.
Le protooérébron comprend la couronne chromatique (cg), la masse médullaire interne (mi), et la médullaire externe (me) (lig. 7).
Le mésocérébon présente les parties suivantes ; la masse commissurale(mc), qui donne naissance au faisceau pyramidal direct (Fpd) (flg. 7); la masse corticale postérieure, qui forme le faisceau pyramidal croisé, et la masse janghonnatre des cellules latérales à prolongement commissural droit.
Le post-cérébron se divise naturellement en deux lobes qui sont : le lobe cérébro-viscéral et le lobe cérébro-pédieux.
Le lobe cérébro-viscéral renferme les cellules d'origine des nerfs tentaculaire, péritentaculaire externe, péritentaculaire interne, labial médian et labial externe.
Le lobe cérébro-pédieux renferme les cellules d’origine des nerfs labial interne, stomato-gastrique et pénial.
Le proto-cérébron ne donne naissance à aucun nerf. Il ne doit donc pas être considéré comme un lobule de la sensibilité spéciale duquel partiraient les nerfs sensoriels, olfactif, optique et acoustique.
Le nerf olfactif est essentiellement constitué par deux faisceaux ascendants centrifuges qui émanent des cellules du lobe viscéral [fa, fp, fig. 7 et tO) pour aller se mettre en relation avec la substance ponctuée du ganglion terminal du gros tentacule. Ce ganglion est le vrai centre réflexe de l’olfaction.
Les nerfs optique et acoustique sont constitués par des fibres centripètes dont les cellules ont une origine extracérébrale.
L’auteur montre que ces trois régions sont identiques chez Hélix, Arion, Zonites et Umax, avec certaines varialions
organique, à cause du développement prépondérant de la région protocérébralo. (Étendue de la couronne chromatique, finesse des trames médullaires, trace de dédoublement de la masse médullaire terminale.)
En considérant combien le système nerveux reste invariable au milieu des nombreuses modifications que subissent les autres systèmes de la vie organique, on peut penser que si les éludes do topographie cérébrale viennent à se généraliser chez les Mollusques, elles permettront d’établir un jour sur des bases solides (les résultats paléontologiques et embryologiques sont encore incertains) les affinités réelles et peutêtre la généalogie des principaux groupes. (Voir page 169, VI : Degré de parenté et dévolution des types considérés. Rôle secondaire de la coquille et importance prépondérante de la topographie cérébrale interne dans la classification zoologique.)
Sources et licence
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